
21e, dimanche ordinaire. La porte étroite. Romenay.   Août 2025  

 

On fait aujourd'hui de larges et belles portes d'entrée dans les maisons neuves, en Bresse 
comme ailleurs. Les entrées de maison étaient autrefois bien plus étroites, et plus basses.  

L'important, de toute façon, c'est et c'était de pouvoir rentrer pour se mettre à l'abri, pour être 
accueillis une fois franchie la porte. L'important, c'était, et c'est toujours de pouvoir rentrer, 
quitte à se courber un peu, se faufiler.  

Les voleurs le savent bien. Ils constatent que les grandes ouvertures sont souvent  bien 
surveillées, par les voisins et par les alarmes, tandis qu'une porte dérobée étroite et 
malcommode offre souvent une voie d'accès plus sûre, quoique plus compliquée.  

 

Cette petite description, vous l'avez deviné, m'est venue à l'esprit suite à l'évangile de ce jour où 
Jésus nous invite à entrer par la porte étroite pour être sauvés.  

Spontanément et souvent, nous allons tous bien sûr vers la facilité…  et, pour ce qui est de 
notre salut, nous sommes parfois tentés, il faut le reconnaître, de laisser aller les choses, 
puisque de toute façon le bon Dieu nous tirera d'affaire ! Et en général, nous ne faisons pas 
des choses gravissimes…  

« Tout le monde ira au paradis », comme dit une chanson. Conclusion immanquable : pas 
besoin de se casser la tête !  

Jésus ne veut pas nécessairement que nous nous cassions la tête, mais manifestement, il ne 
veut pas que nous nous laissions aller. Il dit clairement, « efforcez-vous d'entrer par la porte 
étroite ». Cela veut dire clairement qu'il ne faut pas se reposer sur la bonté de Dieu pour se la 
couler douce ! 

Ce ne sont pas nos mérites qui nous obtiennent le salut, mais il ne faut pas pour autant nous 
tourner les pouces ! et nous contenter de fausses sécurités ! Oui, nous avons été au 
catéchisme…, assez souvent à la messe ou, comme je l'entends dire parfois en préparant les 
obsèques : »il a été parfois  enfant de chœur « (en général, il y a fort longtemps !)  

C'est sûr, les disciples de Jésus trouvent une paix, une sérénité dans le fait de connaître l'amour 
sans limite de Dieu. Mais cet amour parce qu'il est vrai, n'est pas bonasse : il exige un progrès 
de notre part, non pas pour en profiter lui, mais pour que nous ne soyons pas des assistés ni 
des gens qui se satisfont d'être en règle.  

L'amour infini de notre Dieu attend un amour infini de notre part, ou plus exactement un 
amour toujours aux aguets, évitant les pièges et s’efforçant à tout instant d'agir pour la justice et 
la paix, très concrètement, là où nous sommes, sur les chantiers, dans les bureaux, en famille. 
dans les champs de maïs ou les élevages de volaille ! 

 Le Seigneur veut nous faire comprendre que la pleine réussite de notre vie n'est pas gagnée 
d'avance. Parce qu'il nous prend au sérieux lui-même veut nous associer au salut qu'il nous 
apporte.  

Efforçons-nous d'entrer par la porte étroite ! 


